
Bonjour, 
 
En tant que citoyenne investie, ayant grandie toute ma vie à Montréal, je tenais à 
faire part de recommandations plus élaborées suite à ma complétion du sondage 
concernant le budget de la ville 2021. 
  
Je recommande donc fortement un désinvestissement important de la SPVM pour 
une redistribution des fonds dans les services communautaires. 
 
Je m’allie à des milliers de co-citoyen.ne.s pour exiger: 
 
 
Que la réduction budgétaire mentionnée plus haut soit réinvestie dans la création et 
le développement d’un «Programme de soins communautaires» qui: 

1.  

1. Sera fondé par la« Commission de la Sécurité publique » mais 
séparé du SPVM et de la SIM (Sécurité incendie de Montréal) et 
qui sera opérationnel 24/7. 

2. Comportera des professionnels communautaires de la santé et de 
la santé mentale spécialisés dans le désamorçage de situations, 
l’assistance en cas de crise et la mise à disposition de services 
sociaux. 

3. Se consacrera à : 

1. Répondre aux vérification d’état de bien-être, aux 
situations de désorientation et de crises de la santé 
mentale. 

2. Aider ceux et celles souffrant d’intoxication et de 
toxicomanie. 

3. Assister la population sans-abris de Montréal et assurer 
leur accès aux services sociaux tels l’habitation, les 
soins de santés et une sécurité globale. 

4. Résoudre les conflits. 

2. Que la ville priorise le développement d’initiatives pour la santé et la 
sécurité  menées par la communauté avant de futurs investissements dans 
la SPVM et ce: 

1. En redirigeant les fonds vers des organisations communautaires 
menées par les autochtones, les personnes noires ainsi que les 
personnes de couleur. 

2. En augmentant les fonds pour les habitations abordables et 
sociales. 

3. En augmentant les fonds pour les programmes de santé mentale. 



4. En augmentant les fonds dirigés vers la nourriture afin de 
s’attaquer aux inquiétudes alimentaires et à la pauvreté. 

5. En investissant afin de rendre les transports en commun gratuits. 

6. Et en augmentant les dépenses et la capacité des services 
sociaux dans les écoles montréalaises en remplaçant les policiers 
sur place par des psychologues. Toute tentative de mettre des 
travailleurs sociaux aux endroits précédemment occupés par des 
officiers est déconseillée puisque les autochtones ainsi que la 
jeunesse noire sont surreprésentés dans le système de famille 
d’accueil pour les enfants. 

Je crois fermement que l’investissement dans nos communautés et la distribution 
redevable de moyens est la clé de biens des problèmes. Faisons parti du 
changement global, prenons parole collectivement contre les oppressions de notre 
monde et faisons une différence au sein de notre ville merveilleuse pour que tou.te.s 
s’y sente supporté et chez soi, en commençant par les personnes marginalisées. 
Réparations! 
 
Sincèrement, 
Flor Amélia Taillefer-Perez 
 


